
C’est en 2000 que Suzan Eleveld s’est rendue pour la première fois au Guatemala. Là-bas, elle 
a été frappée par la pauvreté de la population et par l’impact qu’elle exerce sur les enfants 
et les adolescents. Elle a donc décidé de retourner dans ce pays et d’y rester afin de bâtir un 
avenir meilleur pour ces enfants. Et c’est ainsi qu’avec un minimum de moyens, elle a lancé 
le Projet de menuiserie Guatemala. Voici le récit qu’elle nous a adressé.
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Du coffre de plombier au projet de menuiserie 
C’est armée d’un vieux coffre de plombier 
rempli d’outils de récupération que j’ai quitté les 
Pays-Bas et franchi l’Atlantique pour rejoindre 
le pays des Mayas et du printemps éternel : le 
Guatemala. L’idéal qui motivait mon départ était 
d’y apprendre les rudiments de la menuiserie 
aux enfants défavorisés. Ce pays avait en effet 
conquis mon cœur alors que j’y étais partie 
comme accompagnatrice de voyage.

Aujourd’hui, plus de dix années plus tard, un 
superbe atelier de menuiserie y accueille 
chaque année 60 élèves, garçons et filles, qui 
y apprennent les ficelles du métier de menuisier. 
C’est à Antigua, à 40 km de la capitale 
Guatemala City, que j’ai posé la première pierre 
de mon projet initial. Les enfants se sont révélés 
être des élèves enthousiastes et comblés à l’idée 
de travailler dans notre atelier de menuiserie. Par 
la suite, j’ai multiplié les voyages au Guatemala 
en emportant à chaque fois des coffres remplis 
à ras bord d’outils rafistolés par la Fondation 
“Gered Gereedschap”. À l’époque, je pouvais 
en effet embarquer gratuitement à chaque vol 
deux bagages pour un poids total de 64 kilos.

C’est en 2004 que le projet a pris ses quartiers 
définitifs à San Juan Alotenango. J’y ai développé 
le matériel de cours, j’ai conçu les ouvrages à 
réaliser, j’ai moi-même dispensé les séances 
aux élèves et j’ai formé des Guatémaltèques 
désireux de rejoindre le projet. Enfin, grâce aux 

donations d’amis et de membres de ma famille, 
aux bénévoles et à divers autres intervenants, 
j’ai eu la possibilité de mettre sur pied mon projet 
de menuiserie au Guatemala.

Actuellement, l’atelier de menuiserie se 
compose de deux espaces de travail. Un 
des bâtiments abrite principalement les outils 
manuels et les petits équipements électriques 
tandis que le second accueille les grosses 
machines professionnelles utilisées pour le travail 
du bois. Enfin, le site compte encore un local de 
classe où sont donnés les cours théoriques, un 
local de peinture et un bureau.

San Juan Alotenango 
Situé à 14 kilomètres d’Antigua, le village de San 
Juan Alotenango  est entouré de trois volcans 
dont l’un est toujours en activité. La majorité 



Les jeunes reçoivent une formation technique et 
pratique

    

de la population vit de l’agriculture, mais de 
nombreuses familles ont du mal à nouer les 
deux bouts. Leur revenu moyen ne dépasse 
pas 3 euros par jour pour une famille de 6 à 8 
personnes et il n’est pas rare que cela ne suffise 
pas pour avoir accès à l’enseignement, à une 
nourriture saine, à un logement décent et aux 
soins de santé. La plupart des enfants sont 
contraints de travailler dès leur plus jeune âge et 
sont ainsi confrontés à de lourdes responsabilités 
avant même d’avoir appris à développer leur 
créativité et leur inventivité.

Plus de 70% de la population guatémaltèque vit 
en dessous du seuil de pauvreté, dont 15% dans 
une situation de pauvreté extrême ! Une forte 
proportion est analphabète et de nombreux 
enfants délaissent l’école à un âge précoce. 
Pourtant, l’État organise un enseignement de 
base, mais les problèmes essentiels relatifs à 
la qualité et à l’accès à cet enseignement 
persistent. Les frais d’inscription élevés, l’achat 
d’un uniforme et l’acquisition du matériel scolaire 
sont autant d’obstacles majeurs qui expliquent 
pourquoi les parents rechignent à envoyer leurs 
enfants à l’école. C’est pourquoi ce projet de 
menuiserie constitue une superbe alternative 
pour de nombreux jeunes de la région.

Proyecto de Carpintería (Projet de menuiserie  
Guatemala) 
En quoi consistent nos activités ?
Le Projet de menuiserie Guatemala organise 
des cours à l’attention d’adolescents âgés de 
12 à 19 ans. L’objectif est d’apprendre aux 
élèves à  découvrir leurs talents par le biais du 
chantournage, de la confection d’ouvrages 
de menuiserie, de la peinture et du dessin. 
Grâce au travail du bois, ces jeunes apprennent 
ainsi à explorer leurs propres capacités mais 
aussi à interagir avec leurs condisciples et les 
instructeurs en charge du projet, ce qui leur 

permet d’améliorer leurs aptitudes techniques, 
créatives et sociales.
Le projet de menuiserie comporte trois niveaux : le 
programme de cours ordinaire organisé en deux 
ans, puis une formation professionnelle spéciale. 
Les deux premières années sont principalement 
consacrées à la formation théorique et pratique. 
Les cours sont gratuits. Chaque trimestre, les 
élèves doivent également réaliser un ouvrage 
qu’ils peuvent ensuite emporter chez eux. Ainsi, 
par exemple, les première année fabriquent 
une chaise, une petite table d’appoint et une 
lampe tandis que les seconde année apprennent 
à réaliser des assemblages et à maîtriser les 
rudiments du dessin technique. C’est ainsi qu’ils 
confectionnent notamment un tabouret repliable. 

Chaque trimestre se termine par une évaluation 
chiffrée de chaque élève, une note étant 
attribuée pour sa présence, sa ponctualité, 
l’ouvrage réalisé et les exercices d’utilisation 
des outils. Au terme de l’année, chacun reçoit 
un certificat. La clôture de l’année scolaire est 
l’occasion d’une grande fête en présence des 
parents et des accompagnateurs, au cours de 
laquelle les en-cas typiquement guatémaltèques 
ne manquent pas !



La formation professionnelle.
Une fois le programme de cours ordinaire terminé, 
un certain nombre de jeunes peuvent poursuivre 
leur apprentissage lors d’une seconde année 
consacrée à une formation professionnelle 
spéciale. Durant cette année, ils fréquentent un 
atelier distinct où ils apprennent à travailler avec 
des machines à bois professionnelles – table 
de sciage, dégauchisseuse, raboteuse, scie 
circulaire et autre défonceuse. Parallèlement, 
ils apprennent aussi comment établir un 
budget, élaborer des dessins techniques et 
dresser un décompte de frais final. Assistés de 
leur instructeur, ils se chargent également de 
l’achat du bois dont ils ont besoin. Au terme 
de cette formation professionnelle spécialisée, 
les étudiants reçoivent un diplôme reconnu. 
C’est à chaque fois très gratifiant de constater 
qu’à peine leur parcours de formation clôturé, 
leur candidature est très vite retenue pour 
occuper un emploi de qualité, qui profite aussi 
à leur famille et à tout le village. C’est ainsi que 
Brayan, l’un de nos élèves s’est vu proposer en 
décembre 2015 un poste chez Coaba Doors, 
une importante usine de confection de meubles 
établie à Jocotenango.

Notre équipe
L’équipe est composée de deux instructeurs 
guatémaltèques, Saul Vasquez et Daniel 
Dondiego, et de moi-même, Suzan Eleveld. Saul 
Vasquez est un menuisier qui possède une très 
grande expérience et est chargé d’assurer les 
cours et l’accompagnement de la formation 
professionnelle. De son côté, en tant qu’éducateur 
spécialisé dans l’accompagnement de jeunes, 
Daniel Dondiego est très proche des élèves et 
donne les cours théoriques.

Personnellement, je coordonne toutes les 
activités au Guatemala et j’assure également 
quelques cours. Je veille à l’affectation correcte 
des dons et je rends des comptes mensuellement 
au Conseil de la Fondation, aux Pays-Bas.  Ce 
dernier,  également détenteur de l’agrément 
ANBI (Algemeen Nut Beogende Instelling – 
institution caritative), recherche des fonds et 
organise de multiples activités de sponsoring 
destinées à soutenir le projet de menuiserie. 
Ces sources de financement servent avant tout 
à couvrir les frais d’exploitation de l’école et à 
acquérir de nouveaux équipements.

Continuer à se développer
Au cours des dix dernières années, le Projet de 
menuiserie Guatemala s’est bien développé. 
Ses installations se sont agrandies et il dispose 
désormais d’une équipe fixe qui fonctionne 
efficacement. Nous pouvons également 
compter à tout moment sur un réseau étoffé de 
collaborateurs issus du village et des environs. Ainsi, 
l’an dernier, nous avons tout particulièrement 
veillé à contacter les parents afin de donner aussi 
aux jeunes filles l’opportunité de rejoindre notre 
projet. Et nous pouvons dire avec fierté que la 
formation professionnelle constitue un superbe 
prolongement de notre projet !

Le projet de menuiserie est loin de se reposer 
sur ses lauriers ! Afin de pouvoir mener encore 
plus efficacement toutes nos tâches à bien, 
nous ambitionnons de recruter une troisième 
collaboratrice guatémaltèque.
La direction s’est renforcée par l’accueil de 
deux nouveaux membres et l’atelier a pu 

    

On voit ici deux adolescents suivant la formation 
professionnelle destinée à les préparer pour le marché 
du travail

La nouvelle scie à ruban



faire l’acquisition d’une nouvelle scie à ruban. 
Pendant ce temps, aux Pays-Bas, le Conseil de 
fondation recherche inlassablement des sources 
de soutien financier pour assurer la viabilité de 
ce magnifique projet.

L’avenir
L’objectif principal du projet de menuiserie consiste 
à assurer la formation de ces jeunes et à leur 
donner la possibilité de développer leurs propres 
compétences. C’est la raison pour laquelle il 
propose une formation créative et un enseignement 
professionnel. À mesure que les adolescents voient 
leurs œuvres prendre forme sous leurs mains, notre 
équipe constate à quel point leur confiance en eux 
s’affirme. Chaque année, notre volonté est de nous 
impliquer totalement afin de bâtir un avenir souriant 
au bénéfice de ces jeunes. 
Pour bon nombre d’entre eux, ce projet revêt 
en effet le profil d’une grande famille au sein 
de laquelle chacun peut se sentir chez lui. C’est 

tellement gratifiant pour nous d’apprendre que 
des amitiés s’y sont nouées pour la vie, ce qui aura 
aussi un impact positif sur le développement futur 
de la communauté villageoise. Cette raison suffirait 
d’ailleurs à elle seule à justifier pleinement que le 
“Projet de menuiserie Guatemala” continue à 
investir encore pendant de nombreuses années 
dans cette jeunesse d’Alotenango.

Le programme des prochaines années est loin 
d’être épuisé ! Certains bâtiments doivent être 
transformés et agrandis et nous aimerions à présent 
pouvoir acquérir de nouvelles ponceuses ainsi que 
des machines équipées de dispositifs de sécurité 
spéciaux. Pour ce faire, le “Projet de menuiserie 
Guatemala” compte donc sur le soutien de ses 
nombreux sympathisants et amis. Merci déjà de 
tout cœur !

L’Aide Salvatorienne entend elle aussi apporter sa 
contribution à ce magnifique projet en faveur de 
la jeunesse. Nous vous remercions d’ores et déjà 
pour votre soutien au projet n° 017/062 : achat de 
ponceuses et achat de matériel pour le Projet de 
menuiserie Guatemala. Un tout grand merci au 
nom de Suzan, de son équipe et bien entendu 
des nombreux jeunes qui en bénéficieront !

Si les dons que vous faites à l’Aide Fraternelle Salvatorienne au cours d’une même année égalent ou surpassent le total de € 40, -  ils peuvent 
être déduits, selon la loi, de vos revenus imposables. Notre secrétariat vous enverra automatiquement l’attestation requise à cet effet au début 
de l’année prochaine. Cela vaut aussi pour les dons destinés à faire dire des messes dans les pays du Sud.

Avez-vous déjà jamais pensé à citer l’Aide Fraternelle Salvatorienne comme cohéritière dans votre testament ?
De cette manière vous assurez un appui sérieux aux populations déshéritées et aux missionnaires dans les pays du Sud. 
Pour cela, il suffit d’inclure dans votre testament une phrase comme : “A l’Aide Fraternelle Salvatorienne a.s.b.l., ‘t Lo 47 à 3930 – Hamont, 
je lègue la somme de E …”.
L’aide Fraternelle Salvatorienne est une des 100 organisations qui, ensemble, ont lancé la campagne ‘testament.be’. 
Pour de plus amples informations, contactez www.testament.be

Voulez - vous donner  un caractère personnel à votre aide et connaître l’usage qui en est fait ? C’est votre droit. Adressez-vous alors à 
notre service parrainage. Nous vous suggérons alors ’adopter financièrement un enfant dans un pays de développement. Moyennant € 
16, 50 par mois, vous pouvez assurer une éducation normale d’un enfant. Vous recevez le nom et une photo du filleul(e) et l’adresse du 
missionnaire en contact avec lui. Vous pouvez ainsi vous mettre en rapport avec l’enfant et sa famille. Nous sommes conscients du danger 
du mauvais usage fait de votre appui. C’est pourquoi l’action est tenue en main localement par un missionnaire ou un coopérant (h/f) 
que nous connaissons personnellement et pour qui nous nous portons garant. Si vous êtes intéressé par cette action, demandez de plus 
amples renseignements.

Si vous changez d’adresse et si vous désirez continuer à recevoir notre périodique, veuillez nous communiquer votre nouvelle adresse.
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Tél.:  011-44 58 21

IBAN: BE19335044015212
SWIFT: BBRUBEBB


